
O IELANGES RELIGIEUX,

on à Pcin:énieuruin i Etat, lorsque, pour niiî pê.her lat guerre
civile, les pouvoirs y constiîus seront inosudnsans 40 dans

le etas de violationi diu pacte fédéral.
no- . ,sur ta proSu ition d S. Est. le ministre

de imusrierr, e str lis préaMlale et cnre du consil

les niijstre.s, a décré:é par un re-cra suil eîrain hier(2
octobre) la ::essation du commissarit extr hnire les qua-
tre légations. S. E. le cardinal A n Ma eL de îouvea l et

teiaorairemient confirmé comme légat te la proviîee de,Bo-
lane. S. Em. avaint dedié un cîtgé pour raison de santé.
S.". a daigné nommer pro-aat penbt lintérim le comte

AIex. SpaJa. S.du. a en oautre chare S. Exe. le rministri
le [ieièrieur le faire coti.aître à 1m i ientltissiii caririait-

préwleît,ei aux amebres du coiunis-anais souvemine sa-u
îisfac:ioii pour le zèle dont ils ont fait preuive dans la tiîliîci-
le nS*Iun qui leur a été confiée.

io 1.-On a vu dans notre dernier numutîéro que le mi-
nisère tiéplie une heureuie énere ponr le maiien de Air-

ire ralulic. Il n'est pas amins viglant pour reprimer ts es-

cèS de li pres. ui avait su tirer parti desesxc-ès cou ipable
lai Ghettai au profit des paîa'iutus incendiaires.

SUn journal qui se uIblie dans la apitale.dit une secon-
(L e de la Gtzctto (muais dans la paiue non' non e , a

ilisre re nitii utti i alrticle qui fait ppe aux pi. ales îasi-
oi, et eherche à csciter cne partie de lai popuuimn at tepré
vailotr e son nombre et d ses armes pur ouiraeire tuite
espècu d'excès, et de cruaués crontre 'amtre. Cet atilee a

auiè, noue en soumes parsmade, un sentiment de dé t et
d'indignatio i tiis cepux qui -ont lu. Ta popudaltài d -

ni,, rcepau..sera haineiment loin d de l honte que ui ont

viiîtîae t;1\uti 1 lai pirlent unIt angtge au-bi eo!airire a
la iion. a ::i ,.c- be r ade la ;res:e lt

,: qitith!s cae du mtiépris et ne iéritent quelees cha-
s m3 d êthnemîs de la: to:.
L noe a , ne en assuraint que e aoeement a fai

saisiAr l nunméro s arrêter le géerat i lui . Eu otre.

les inutýers Jest  rsordres recmimeu nsurveuIilsas le
Ghw a wunast sous na mabi, i la ju-iee.

:nu'..-Des lcttrcs d. cette vilo en aae di 6 r.oembre

aanîici de gacves nouve Ds. § ait d'un itouement
rmi ler troAues pontiicales en garaison ans les Marche,.

.:1ur la routere arihicaîe. Lie eie:gé s&caulir et régulier
d, !-.tats Pnitîicaux a offert de vcr-er aie trésor puhiue 21.

4.00,00 francs (WAO,07 0 pa rables en quineu ans. Le

sttuvvua in pontife a nec.aé ceaie lre le 2S oetbre.-Li'

pate a envoyé Venise. 27,000 ecu lprocimant e lai da-

%"ae a, puque. La ctir de Roet a aidressé au abinetde
Tutrin deux notes datus les:uelles e!le priete, conre la

Mpoiaiun des Jùsuites e autorise le clergà a contribuer à
liat foun. rcé.

M I ?G E S IR T'TIGI-UXT

MON TREAL, 19 DECE-M B R EIS4S.

UN MOYEN DE RELEVEi4 QUBC.

Dolitis le 4- du résent nis, il es quesit pour Québec
'uenepr inoirte quh e à exeutniaon it-

e at e n te reluver dc sl u ti a ta ut , touit e ni fa orisa ni t

le aimarands es-cortaeurr. Detix narchands dte Qube
er i e 't y .aht-i ue rmpragnie d'entrepo. ce

r iM.Grd et ockîas. Ces s.ies préiendelim

g'u quart de feur, ài vien du Haut-Canaa. a acuetlle-

men i payer i AIntreait 5 diriis por larri tet a ai-

au au ~ -îtient -u Pdeiers putiia£u is le Irausport a bord les

bordetIisiilS b t lieut le te vint-mq

ss e arqartrdia IM. Gurb onet D tus vous pouves

su s aer qu ae 3 le iers en ne isa n t pa le t rn sb oirde ut

M tn tréal, et c et allant ier'e e du àut-Ca na a à
Qaî. . ei ' ainsi dix-neuefsus. Nous cruynls

bIeau tu'î' 5Nles-ieurs onttl U-, :po suiasumtes pour

rAscn bour q el pré'èdent. NéNunts tqui ies ctr-

iWnt prétendeut a-eoir.,urant litè, enuvye hd la ieur de

àleuéni à Québac tn'nnant di<-sou arc quait et assi-

roui traaordemeCte. le qutage nu emnaginge
nare t-n t p co 'laus de sx Sus tar iuu.Commeil 

vl cwàA id ousn u aderügelu. Nüanmins

a l-0 troivie,,nri : edu samde de".A

inarihna de Quebeu untue ffre-- cntr dentrM l 10

suus. ais dist a ti ison le unu hdlai-le •lle a

sitrC FVor.a sailume îti .y iari e i tycr Qie

bec -morin r!nmaing eP letru r r'e u ai-

t et e.ipdiant treteent u i autàail'a Qu
fua h i e Se it s utl ritique la plupart tild tem- s ri i-i.irai d é-

harn'e es îharg-s et les mettre en umaga:.i. Dl r a

seumales i lceux de Mointitré:ai." Scamuiaaunoilus ilîdtnuîit

o!arver lo'it y aura u idouble traisbordemient d'pargué.

Ce rirbordeinelhi, joit à la ditlérence entre le pris du

fet ide aonréal à Quéi>ec et le prix du tre: des proldits al-

im.t direetement du Hi aiut-Cariada à Qubec, devra ae cri

fa - u uIn de M . GorJn et Boe'kis illa .pargne d'a-

peau près-eptà ahuit -eus par ihaqhume mquar: i dfleur. C'est

en-:ore là une difléence assez forte pour enaager à secaider

Penitreprise proposée. , - - -

loutte fois si Pn nous dit ile nos .·acutls rte s tnt pa 'r
On uen llii stimroes milinfirmé.,nomcii on5ituiuitiià panuu-

dre 1lr shiiresentés par M11. Iuikus et Gor-leu uii'gt
ig ous poir la ,quart de fleur î e oiréal à Québe avez.

uugiAnage à .loutréal, et six .ous purA le quart lde ßeur

tarîouran la m t ilitane s alant ircteumnid ItH.-
CA à (Quéèbec V\lis nlous croyons qu'il fiaîdra eco-are avîtti-

er titre ces r.liires ne sort pas exacts, et en voici la r ison.

. Boîeki uet Gordon comnptnt nemmagasinage Monltt-

résîet ue le compuent pas à Québeca. Our, se: nous. parce

u'ua'uquart r( leu.r decenu d recteriant hida Ht. C. a Qimé.
h u quar fire eIrcé à M oui t , emmag-asim , pais

pour h ce led t a iun rtlaison (le dire que,
- emmini a iolange qu'il hi fuira à MoUAréan, il te audra pas

le fire à Quebec. Aieosaire, cet emm1i ag e.in-
di 6pensaie, et voilà pmurquoi nous artynus liu'il et fill
'ajouitr ai ix souas de traîsport. Il retera encore selon

les cateults de M M. Gordon et Bockus 12 à 13 sciuSen- fa-

vr de l'exrédition directe du il. C. à Québec. Cela est
vi c-it tolla raison qui totus fait lire qu'en adontaunît tutus

priiieru calzaiJs ou en adoptant ceux de MM. Goalon et

kus tels que nous venans de les modifier en dermn lieu,
au cui- à plus târe raimon eu les prenatrtels que douiéa

oninairemeut, Quèbec a un fort intérêt à r-eionder le planî

d'uane'comupagni. d'entreptat, car ce sera ainsi.augmenter soir

actaité, son conirmerce et ses. xportations.
âlais on se demande sans doute pourquoi Québec se trou-

ve être ainsi plus à même d'exporter que Montréal. La

première raison1 c'est que Québec a uin port magnifique qui1

peut contenir des lottes entières en toute sireta et coIIlml-
déniit. '-iointréal n hien aussitun port, mais il 'ai janis
eu la pensée le le coiparer à celui de Québec.' Toute Ibis
bien que tnotre pol ne O as aussi beau i aussi gradui
(tant :'en fait) que celui de Québec, il pi ît ineanulitns re-
cevir ti i bon nombred e vai aseani uts faire it commercO
fort étendu. Quelle et uot la principale raison qui s'oppose
à ce commerce en ce momenat I C'est aès dieile et (;uaIur

le plus aaîid nombre i-s gros iuiili;) unps.ible a notre
port. C'est le lac SI. Pierire qui est e gîrdl <bstaede, Il
F a queuuIe tempe nouiavos paulù de conitinuer le ereuse-
ment du lac S. Pierre ;îm tiis tomis soitmnies prononce apres

des inègueeurs des plus di-ting s eln favtur(L du naru
itait du chenia dri putiir les raisons alors énutmét"e. No-.

ire tconufiòre d Journale Qu e c'fiit d'iun aivis iitrent, et

se prononça en faveur le Paitare blental ipour plusimirs rai-
sis i" 'il donn at lrs. Aujourd'hiii nous n'avons pas chan-

ne l'Copîimnupurce çc nou.s nliitioins ps encoreé té eonuitn -
ces que lcs données sur 'squelles ioe fondians notIe Opinti-

oin étaient erronnées. Dans touts les cas, nous ne tenons
pas fort à notre tpiion a ce sujet ; car nous pomtoni;s fa-
iil eeit nous et ietre tromu é(ce dont nui n.u osussommes pas

core aperç), et nous tnous inequiétons fort peu mque ce soit
l'opinionl, inotre confrère du Ji minl uta lbi nnôtre qui l'em-
porte en cette cirTotance. Tout ce que notas désirons,
c5esti quiil soit fait d:ans le lac Si. Pierre unl chenal sufisait

pour le passage d'tin tiionge beaucoupii us lev é 'amth.
elleiment, et surt1nl pourque n pon -e cha rger et dûcharger1
com-,/tm'ent à Montréail les vaisseaux cpatit pour l'Eu-j
rople ou ca revenant. Avec la Libre Navigutioni et le Li-
lure Commerce, et par là mème le roilmmaerce de t'ouest,
.Montréal aaurait le grands chargements à fuiro; ce serait uî;
eat!rll p t die s plu- conusuiérables. an-,mas uompier Iue le chem n
le fe ae PaoraIand devraii éessairemnt augmenter eutoi c

de beauuImî soi aommere. Ce n'est ai . dire pour cela

qîue Québec merait da prrspérer. Non Quéhec aura
au:juprs pour lui son port, prestule sans égai. et deviendra

avec la Libre Navigation, et le Libre Commerce ar-tif et fio-
i ii , 

Doe tout cela donc, nous coniluons que Q hen ferait
bie ii,'artue illir favorablement le projet d'une Coitmpaiie

d'entarep que initréatl doit faire tout ci lui our obtenir
'a -aeent d'un cbienal dans le lac St. Pierre, et que

Montreal î't uuébec et le lotit le paysave eu: dment coi'.
,i miner le tdemtanider le Rappel des Lots de Navig ition.

Co -mne le nomnu le Rossi parait devoir figirer :i:as 'lii-
toire des Papes, il devient convenale de doiner une tietite
notice biotaraphitiue le ce persotinage. Il naquili dans la petite
ville de \lasa-Carra daims Ie eips qu'elle et-Lit gom-erntée

par t arch i duchlessat Marie Béatrix ve-s 1790 ; insi il v-it
aiu mondaîe sujet autrichien. En ISOS.îuti tdécreltdt- Naioléoui

le con fitujt "a""" °" secii faisant Carrana et ledulte- nri-
virie de 1'empire. Ntîus le trotivons ensite a Biinge cut-

me avîcat, et en 114, il était sujet du Pape ; mais ayant
ensuite mius ::a letiie sous cell Je M furt, nous le voVous

souilaint aoent àa esujet uuapîiaiin ; ilse joignit àSal-
fi daimS une ienuuiavuurevolutuusuî muai ru. A lualéfiel
Mural, il traversa les Aipes. et s'établlia à Gnève oùli il c

maria à uin femie suisse.t il devint s3jet helvtienm en 18,)0.
Il eiit un éiêc dans le.cunseil canional et à lat diète fédérale;

.- *...:-i imi w =~ . lu=-r- i--centrr& d'où est
sorti le Suni/erb,ir1dA Ayant fit ruaissne.e avec le dtc
le Broaglie, aut chteatu Cabet, si aimeuti pour les grands
homimes et les femmes célebres qui lonvisité, il obtin(t de
Guizot par le moyen le ce tduce une piaice dle profet«sseuir au

c.od-e île la SorWinne, et redevunt sujet français ; mais sa
hair. eC futupas tut lit de roses; -ar dans les commence-

iimens, il fin ptirisé les éttilians et il falut lau tre-serce des
ea' d arme2 s ptiur qil i[put dionner se leçons ; ntus son

érudition, iac méthod-e laire et ai-âe tromnpherentIdes prejia-
ge:. Il fut un contatu enutribtutetr de ta pre se. et écrivît

1mtr soaiimaire sur an politique dans la Revue des deux monerrs.
Il fut fait Pair de Frane tour .: honne réissite mldiants so

amas:.aàde Rome. On dit t'i a. infi é <lau- Peclo

Je Pie IX, dont il e<t aintean-it le premier nini:t re. Les
honneurs sont tornhis ur Pelegrinto Rossi.: l'as citoyens le

Bo!ogne, où il vai tliraiîqueu la loi, se -oit roué i flatés
1e saroanotion à la charge de remier inluistie, qu'ils l'ont

.au pour leir reprùsentau. ianla Chambre ou il v auvait un
siège v-att. Tablet de Ladfres.

NOUVE LL ES PLUS RECENTES.

-rîHi.--LCs tuies ont fat .ha(n"er, le 18 novembre,
tuait' messe ··enele à qumiles utiilles de Vienn, nuur le'
repus de dàltu eomtiae Dc Latir, pintu durant tinus.r-

crtion. Il y avait 15.000 ::àtlats prósent- à cette solenniîlî
rel ieute, pedant laquelle le can 1'an . auisauitentendre de

mimAe cent i . Le pri livWiniilasigratz a après celal
p e. l troupes eut rtiue. ne rouuimuait ù avoir unî

app1arence de tranuquillt I ; le peuple atvaiu été force à reidre
ses armes..

. Raussz.-Les ville: sont un r;positiion atven les popaila-
uiitus rurales. A Bernii, le aetuiple opposait toujourst ut ré.

stanre passive à la lui martiale qu'avait proclamée le géné-
rai Wrangel : il n't avait plis eniomure etu de collision ; le sUng -

nl.vait pus encore coulé. L'assemblée nationale avait en-
core C-té dIîi 1ersée par ordre du Gén. Wrangel. Breslow
et les autres viles semblaient prètes à se révolutionner ; les
ca mpa-nes étaient d'un avis dilert. La garde bourgeoise
a Bertnli avait été désarmée.

cOsN1nIiATios Gaanl.I SQUE--Dusldorf a été mis en
état de siège tle 2-2 novembre. La gairde civique devait dé-
pocer les armes, et les otipes de ligne avaient ordre Pîoe-'

cuper toites les places ptubilliqumes. L'archidue Jeau, vimire
de 'empire, vient le publier une adresse a la nation Alle-

oineiltlc ; il cen-iuire les procédés en Prusse (!), et recommtan-
ude avant tout l'union entre tous les vrais Altemtands.

nDANE A .- Le ninistère a résigné ; il s'et formait un
nouven alla derniérc.s ailtes.

nuNcE.-.On atteundait [a martine le jour en jour, et 01u
dihait qu'il forait tii eLirt pour t r la présitdenne ;on n'
croyait pas qu'il reu.. Odilon Barrot sest déclaré eu fi-
favetr de Louis.Napleon 'lhiers imelinait iti même

ITAI-.-Ruudetsky a annoncé par une procrlamation qu'il

allait itmposer un contribution forcée . ur les miribres du

ci-devant gouveirieneent provisotre, et sur tus ceux qui ont
pris tune part active dans les dermiiers troulles.

Jeudi prochain, S. H. le Juigeî Mon lulet fera une lecture

sur il L'indépendaiee du arattère. La I.ctur se fera a
Pliotel Doneguana. Le prix d'outrée sera dc qeuuinze smU
par tête. Les Dames sont admises île droit et sans8zpayer,
aussi bien que les membres de Plustitut.

T RES-IMPORTANT.

AJ R R I VE E D E S S TE.11A1 E R S

YId aJlR.i E T W.IISJI.V1XG TO.A.

Les steamers Niagara et Wfashiington sont ar rivés i
Ng1ork dan~s la journée de- sam<iî. I us nyioup-

prennent la tiiite nouvelle d'une REVOLAlION A
ROCM E. Cette révolution aurait hé prépuére par les

Clubs. Après avoir assatssiiie le premier ministre
R1ossi, la poptilace (et non le puple) a marché su:r le
Quirinal (le 14 novembre), où il a demnu danu Souve-
main Pontife un nouveau ministère, la udéclarnini ,nm-

diate de la guerre a u riche, etc. Une compagnie de
IO Suissesa résisté à la populîne,eidant oua le eorps

diplomatigue eintrai an Plis pour protéger S Sainte -
tL de leur influence morale. Les nosgeants voulu-

rent alors mettre. le feu aux ports, mis les Suisses
tirèrent quelques coups de fusils ei la popuilace prit la
fuite. Bitiôt plusieurs mille honunes des irouîpes ré-

elues r'ntouirèreit le palais et comiuencère-t nie fusil-
line conire les ouvertures, Les Saisss dàurnOt ccdr:
hlonseuiu Palma, s eeait(re di l'aile, fuil frappé

d'ne bule dans la irine. Les ssis emp.r-
eri.t par leur noimbre. Le Souverai Ponitle enitra

alors avec mix e înegocin u Is eau teruinèrent par
la frmîatton d u îoîeîaîu îtiser, dom les chrs deS

insurges friieut partIie ; ape apeoneiot a cet ai-
ranu enti q tit termine lu 18. leu nouuve: il

ministeie à rcompensé la tidélité des SusseIs i les
ongédiant. Les gardes nationales os t remphicès

partout. ·

En France, iisemiblée nationali (int' nøjoi:.) a
donne unvued dcoite Cà a nue, îqile a dé-
claré avec roieva avoir bien merité du ivi ; lu géné-
rail a p:urlé duriit vingt/-trtîe heures sur les puis d'ai:-
£usations fias contre lui. C -discutrs a eu pour Ca-
vaiine liii heureux resulint ; les uands blics ont
imrtniedîiateneit subi uneIl htusse, et bi ouroyait que les

chances dlu gunéral poiur l àpreleCe de i nrépubhi-
.ue tavaient beaiucoup cueneuté. Mais voilb hien que

Luîs-N apolun fait 11 atre soi -f se. e
il s'est opéré un nouveau revirement danu I sprat des
Parisiens: !e prince( dit en elLt qu'i lt'Z sincdu (?)

repîhicum; qu'il détestc lesoalisie ; que, s'il est
élu, ji conscr'er (?) la paix avec les natiS vmosiînesd ;
qui regardeplarnée'et la conscriptionî cîone un urd

fui delautî à aullcr : utienh quie, président, s'eiturera
de tous les capacités posle5, et qu1'di saura empjîlo-

vîr Inttligence et ré umpensr Phunét t partout
où il Ira t.'î, at 'n eirt aux <ti.atnctionls

de partis. Cauvainac int de fuire un imouemnt
plire en favéir d hiouverainI PoniC. Oh ir:-
-ait ijue le Pape ne fMt soumis à des violtes per-

somtaitIes, ct [lonti t qge'ini vue d t raet qui
vii.'de lau ire sulir es suiset tarée, S.S.

se préprait i quitter Romie. C,îuavligi:ic a il h uli. :pm a-
tre steamers rarms,avec une brigade de 2.500 homme.;
le convoi se rend a ( mta-\ ea pour,1 assure l h-

beire du lape et faire respectert sa prsonne.
En A ngleterre et i Icosse, le cwou. danmait
tonjours.-Lord Melbourue est mort, aisi que M.

Charles Buller, M. P., connun :Il Caa .- le marché
Monétaire était toujuirs tres-bon. Les exportaibaîs a
Liverpool ont été très granrIe, et le nombrei de mar-

chalnds nméeicnms, qui atmetàt Manchesenr, est plus
mrinl qu' ailune nutre é'po.que.-La fleur était i

26c. et 27e., le bl à Gc. 9d. et 7c. 9d.
En longrie, la guerre nlinuîe. Lus im-iaux

étamnt sur le poni divaiir le paa. Les H Ingros
leur préparaitent une cliaude réception.

En A utriche, le Dr. Bihi er (A nglais) et le Dr. Zd -
li.3kc ont été egéreutés à u iie pour avoir pris part üù

l'msrrection. Oin rapporiit aiqu Wm dichra. avait
é aissaossiné :o ne le croyit pas. On ditait qii

l'iA iltriche avait accepté l'offluLies Puissances iédia-
trices de tenir à Bruxelles la conférelce puur lu paci-

fincatioi de Pithie.
En AllemaIgane, o aanavit découvert à-i P rn<flort i"

complot soc:iliste qui avit popur but d'assassintr plu-
sieurs membilres du Purlienît Allenmauid at île flare
une révolutiun.

En tu lie,'Armistice entre Chamrs Albeit et PAutri-
cte eontmua:t et dvait cuntinuer tout l'hiver. Les

difficultés entre Naples et la Seiile semblaet devoir
'yrnuîger bientôt. On rapportait la iurt de Rîdetzky.

Nous n mjoutons aucune ré exin au rit que nous ve

nous le donner des notuvelles que nous trian-et le lli-gra-
phe. Nous ne pouivons en effet cprendre encore (saris
avoir les détails eI les causes) ees iavinmnts im portarts.
focjours est-l que le Souverain Ponitife soutire aujard'luus
ponr sun tromueau ; et nous ne doutos pas que les lijtes
ne s'iunissetun ces circonstances dillicile., à leurs biei-ai-
iièi Pasteurs, pour demnider à Dieu le donner à sou iRc-
présentant sur la terre toue la foirce et, les lumières qui liii

sont si niessaires dans ces nmornents le c.ri.e et d'épreuvez.

Cmux qui oit lu la Série dus lettres les missinnaires des
les Sandwieb dans les annales dela propagtion de la foi
et qui connaissent les ;iersections que les chretiens y ont
endurées, surtout il la part res ministrs méthodi-tes, ver-
riant avec plais t r la nouvelle suivta nte que ntous donneî ie Ii
Tu/blet île Londres: " On atnnonc-e que douze s'tuirs -îde !a
ehiariaó v.îît s'embat)1rquer à lîreait puoîr IHIottîîulu, capî 1itaîle
de1 tes Saut]hvi ch, a la dernan de il roi Kîiaecaie, pur y
fander des couvents det leur îtr:lmo"

On> nous apprendl rjiie does- au 27~ courant le chemin deo:
fer de Montréaîl i~ St. Elyacinthe sera compt 1lété et îmis euti
activite. I

L^ A ÈVR E DE °OR.

N voyons paur no t chlinges les étais.Unis que la fié-
ve ade o règne rtemt ut u C mliforie et anus usieurs

autres parues de t'Uioi A mriaite. Lut tue de tt
maladi- Cntaogieuse, i.est la découverlo des niîlee d'or di'e

la Cadifornie. Ces mine.-, situés dans la ele iu Sa-
eaimito. Quaitre il. personnes, dont la ini est comu-

paosée iluliens'rt em oy é cs à Ipxlititin de 'es ttines,
d'au ioit tiretos tes j miours poutr $30000 a $50,000 .  Quel-
'ianct rapports disent que ces i.its tnt miiune dtue îe
100 miltes sur 75 milles. - A ussi, les personnes,qui esp-
mrent s'nrichir en g 'tqiues 'ois. se laeit d se r-endrer' ni.

minnes, ana île t e'xplo)iter, et cncte iêvre ie l'or cst
-rnaniila,qîm'eeii Cailiforiui.le tuttivatuqs uitem ttleurs terres -

poir courir atsuxmines, et îtqî'unlit ieet trouver d'oivrierr
que miityennmutiilt $75 a $100 pr mois.

On inous ilit (Ilie Cette iiihiliitice cnr(uirutse tqui, de proclie
en prche a gagn jusq'à New-York, tient d'iater er

ee te vit' l ï elle conmumce à faiire qulques rtages.Il
paîtrail en etTet que quelques citoyens de enuie vile au-

rament iention da irenre la route le la Califorie et aller
y eploiter les mines. C'est une manie qcuti .ra bienît

se paier.quandit c ura e récits dem aces de pillage e de
violence qui ne peuvent umaniiquer d'avoir lie-u'ianias u'es ré-
gionmas i mi rales. I:nt at:aenda tt commttae t-emlitd à ha fiévrce

tui s'et. introduite à Montral, nos dirns qme l'apr ales
alculs ex'uI, ou le nmeut as se runire du Camada à lai Ca-

laornie a minis d $4-00 i $00.

ALBUM LITTÉRA lai- DE LA MINIRVIC.

Niuas avons reçu el -i le propriétaire dea la A niere
l'. -I/åuumî /it/éraire de lai q/inen:e :rai cm!tutîe le volume

dle P./im c la .Ir u' Cndire pour 1 -I. Nous or

froius utnos ram''imtit s uotre <Ouli-r pour Penvoi le
ett litaai.ui.

Cette drniière lita s compe do 0 ipasI outr le
rouvert. Elle contient la in de la "' Fumea du Comr-
ihadimlier " que trous tavi pas eCi le tetlils île tire. A la
suite, notus trouvous le haire 11h de l'histo:r pompulire
d Naponu tar Maren de St. lhii; c'te ler ide te la

aic lr ie Ntîapoléonoe e i neutn .i e hdl s'es
prfem'iru' 'victoires contre hus tuaiei'luk Vient ntustiie

" la de-u- test uo ' u- l <ait dai .$ n<
Relî'igiie.uqqoiui i un''n suit ja:14 fait mentionm. II''vL' l»iie

Jaiue- nuveIle i'Altiumse Karr. tiennet arès, 't -

ht'ne de- aari- Tairakluiuof,' linouvelhe hisitoriqluue Ide atit.
De fiuoz L.e toumt se terniie par le plim Courrir de

Moia dent I Figuo.A joutlns tu I P/n rerme u nilie jO-
lit' nélodie qi ai u titre "' Vients près de moi ' la utsi-

l titi'est le 1. "
Nuitits nmpetnimuas i quelquets léutère dobert-attnt-.

Ou aimaaiit à voir tat bum Liurire cmutenir un plus
eranud nombre d'ariaes Ide liturature Carnadienet. M. Di-
vernay, qui, tnous dit-on. ios"ède luin rtc-ti c-ouinsilrahlt-,
fait par lui iepuis longtemps, dI umioreaux de p ie et d-a

prose iidige Jo*rt pnihier dle oucasiu quili a deleur
donner i'un exine llus durtble et de les f.uitre connau
à la gnraion iactu-ieue. Quar telai, notuis esttnt-i outil
Sauira recueillir les ara ticales qui votieta le jtur ie te'mpiîs à au-

Ire 'a q'i dnc ,-criî pasê;tr aI tot jamtnais ciîuîis dans les
. uases le aruaux. Nous snouerr,r!s enr ü toti tr-

cre id oiimr iilais clhaue livraion oie placi des i-
'ra la is t titium s etb-; re-; iila miII riuii tout il aumilui-

santi. Quani a l gro, il îi it aIs-i- ei Ilt ,voir s'ttcc-uiper
is aliIresm e i aimera iiauss à '3"tur

tae nce murnue gothuéiase îles érètieUlt il ti cîtaIonut ians

le mn. C Canîaîî ; noui esprns g l iotmmaea dauits
la pmhiai'livrison, a inte lera i ribuuu'îuiterâ iiuafuimen-

tnr ta ou i - d - . 1./.in. Ce 'retieil. , iii tjàii ritc
le patronage ciii puic, le niriierail encore ilavaii- lpr
Ie- améorationi. Dansilus la oua o t 'te lliolo ipas

[Ie u .'I//un Lium, i.a Iîusw'îd de lau Minerne, en comai-
nuuant à éle instrutif, mora, religieux et muusmit, ne ro-
lontreli u ourimt i hi irad dans nos l-eltits
unus ca mpl'aagnes.- Pour les prix d amat-ment,vt r uannonce-

LFCIL RE PU B LIQUI;.

Saiedi dernieîr. M. Dinnu Pa in, aîsistut saîtaire
prvintil. a liài devant P/nsttut sa letture sur '' le préte

et le stpiritalismdans leurs ratttrs aali. in suciété." Bien
que au nrpyrns pris le nombnuîi's notes sutr lu travail de

. iam, tuuts uic"a ljiugernsp:lS .aujiuîird'hnui ;var n
iliumS c"t r ioutel 're vuauui'iih cire, et amr vohiru s
air avec toutiille ibai envers M. Paret. dontuous Mai-

u. ded .vore' élrr firCdénpphrt uv i g u grande partie
îles idées e'ues tais sa lectur'. Iuiurits ts..-il ue Pn.
pression, qui lons ,1 r '1e i e e(ta -c a t, 8'esi gtiare lI-

vOiue aux ilées île Paîrun, qui peunet avdir ei ir...bn-
nos imitioi-, is qui, nous iai!uonr fiort, n'ai pas été

huciareuis danls les ruuîenus s'tu'é-ér.s taîr lii puri le -rfee-
i. em roidt, i ts p iars dle sts nombreusesilarétia-
luisi tilt touts grieis. Aun-i, nous tendrons îuî'on iblic

la lecIurie cli iquestini ; et si cotte publli'ation e te fat pîas,.
ailors!uis nous ser-iron de nos notes. Dans les dix t'as,
nous dirns firanchemet et impaale nmt note façou do
penser.

NE V OUS ALA RAMEZ PAS.

Ce soir, à sept hetres et mti, les lîhes îe la plupart
dles inonis de pme.. ...ie. nr dum bix miu.--
tes..1î liaraîlt<que ta i-trpotra ton tieni lt de i-meue dleux ca-

i tn elttti popirs, et il ti les coatuuutgîties inuttibgntées se r'é-
tiiuniîut ce otir poutr su remtire ena coîrps au Contseil die Ville-

et lfit [mii nisgiîuuuit. c>at-la unu moude d'actîion Iouit-
aî-lait intOsji fautai nusut. Ilienu ue .lai tux coumputagmes'

île Pamptier's Canaduiiensa tue preuenat las partt à ce mottîuîmin,
nions rue ioauvons qtue le regretuer ; car il est de natture à faiîro
crrne dle la puart dles pompmliers à unîe pauen il' inttidattion
vus -yis le -conmseil île Vitlle ; mce q1ui, sus dotuite, osa lotin de

idee~ tIrs reul ants. Noîa ul spitis qute, si les po~mpiers
persi-enu laits ce ptrojet,~ ils iuserîint de pro'îcédès poaîsibles'

c- , tels qtu'il co nl vi enit ai :Ites pi titi onniauies et à de s cihîîy ens

pnaisibles et runiis diuio orJtre.

'Notis viuyons qut les D)ircuteurîîs ade l'Asoiationt Mercamn-.
tIle ah- tat Binibiotqe à auontl vonit Iirîe procanlini'eet
iiume hti utnée dlaas lin villt et les fi uhtoaurgs 1pouîr a uagmncIittel' ho
taleau d l ji si ê teim<nd a ds meumbr ies île Stucttc ittlife - ci té
Lii îraire. Nous leur souhtaiis pileine xêîussite dans leure
démnarchlue.


